
 

Évaluation de la recherche 

RAPPORT D’ÉVALUATION DE L’UNITÉ  
TP – Théologie protestante 
 

SOUS TUTELLE DES ÉTABLISSEMENTS ET 
ORGANISMES : 
Université de Strasbourg 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

  

CAMPAGNE D’ÉVALUATION 2022-2023 
VAGUE C 

Rapport publié le 21/02/2023



 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
En vertu du décret n° 2021-1536 du 29 novembre 2021 : 
1 Les rapports d’évaluation « sont signés par le président du comité ». (Article 11, alinéa 2) ; 
2 Le président du Hcéres « contresigne les rapports d’évaluation établis par les comités d’experts et signés par 
leur président. » (Article 8, alinéa 5). 
 
  

Au nom du comité d’experts1 : 
Christophe Chalamet, Président du comité 

Pour le Hcéres2 :  
Thierry Coulhon, Président 



 

3 
 

Ce rapport est le résultat de l’évaluation du comité d’experts dont la composition est précisée ci-dessous. Les 
appréciations qu’il contient sont l’expression de la délibération indépendante et collégiale de ce comité. Les 
données chiffrées de ce rapport sont les données certifiées exactes extraites des fichiers déposés par la tutelle 
au nom de l’unité. 
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CARACTÉRISATION DE L’UNITÉ 
 
- Nom : Théologie protestante 
- Acronyme : TP 
- Label et numéro : UR 4378 
- Composition de l’équipe de direction : M. Marc Vial (directeur), M. Christian Grappe (directeur adjoint) 
 
PANELS SCIENTIFIQUES DE L’UNITÉ 
 
SHS Sciences humaines et sociales 
 
SHS5 Cultures et productions culturelles 
 
THÉMATIQUES DE L’UNITÉ 
 
La théologie protestante est traditionnellement constituée de quatre champs disciplinaires principaux : 1) les 
disciplines bibliques (philologie biblique ; Ancien Testament ; Nouveau Testament) ; 2) les disciplines historiques 
(histoire du christianisme : antique, médiéval, moderne et contemporain ; histoire des religions), 3) les disciplines 
systématiques (dogmatique ; éthique ; philosophie et psychologie de la religion), 4) les disciplines pratiques 
(théologie pratique ; sociologie ; musicologie et hymnologie). En raison des synergies effectives entre les 
enseignants-chercheurs actuels, les recherches disciplinaires se déploient à l’intérieur de trois axes disciplinaires 
(axes 1-3), qui ne recoupent pas exactement les champs disciplinaires de la théologie protestante. 
 
L’axe 1 abrite les travaux menés dans les disciplines bibliques. Ces travaux se caractérisent par le souci 1) de 
conjuguer, avec des méthodes de lecture mises en place dans les dernières décennies (telles que l’analyse 
narrative et rhétorique), une approche historico-critique des écrits bibliques, alors même que cette dernière est 
parfois abandonnée dans certains départements de sciences bibliques en Europe ; 2) d’étudier les écrits 
bibliques, non seulement dans le contexte, large et étroit, qui les a vus naître, mais également dans leur devenir 
et leur réception. Ce dernier axe est renforcé par le recrutement récent d’Eran Shuali, maître de conférences 
en philologie biblique, dont les travaux portent sur les traductions hébraïques du Nouveau Testament (une 
cinquantaine entre le Moyen Âge et l’époque contemporaine) et qui conjuguent approche philologique et 
approche traductologique. 
 
L’axe 2 abrite des travaux relevant de l’histoire du christianisme, ancien, médiéval, moderne et contemporain. 
Tout en faisant droit à des figures célèbres de l’histoire du christianisme et de la théologie, les recherches menées 
en son sein visent également à explorer des courants marginaux. 
 
L’axe 3 fédère les recherches menées dans les disciplines systématiques et pratiques, avec comme accents 
forts l’étude de l’œuvre de Jacques Ellul, de Paul Ricœur, la théorie des arts et la réflexion sur certaines grandes 
thématiques théologiques de nature plus spéculative comme la question de la puissance et de l’auto-
dépouillement de Dieu. 
 
L’organigramme de l’UR 4378 compte, outre les trois axes disciplinaires mentionnés, un axe transversal, « Les 
textes de référence et leur réception ». Il est l’expression institutionnelle de l’une des marques de fabrique de 
l’UR 4378, soucieuse d’étudier les textes bibliques non seulement en eux-mêmes et pour eux-mêmes, mais 
également sous le rapport des effets (intellectuels, sociaux et culturels) qu’ils ont pu avoir ou qu’ils continuent 
d’avoir dans l’histoire, et ce dans une perspective interdisciplinaire. 
  
HISTORIQUE ET LOCALISATION GÉOGRAPHIQUE DE L’UNITÉ  
 
L’unité de recherche « Théologie protestante » (UR [auparavant : EA] 4378) fédère l’ensemble des activités de 
recherche menées au sein de la Faculté de Théologie protestante de l’université de Strasbourg. Ses locaux sont 
ceux de la Faculté de Théologie protestante, au Palais universitaire, campus historique.  
 
L’UR 4378 est le résultat, effectif au début du contrat 2009-2012, de la fusion de quatre équipes d’accueil 
préalablement indépendantes. Trois d’entre elles (GDRI, CADP et GRENEP) figurent parmi les équipes 
thématiques de l’UR actuelle. La quatrième (Centre de Sociologie des Religions et Éthique Sociale [CSRES]) a 
vu son profil scientifique évoluer pour donner naissance au GRESOPP : à l’approche exclusivement sociologique 
des origines, s’est ajoutée une dimension philosophique et psychologique ; l’approche éthique, à laquelle les 
travaux du CSRES faisaient initialement droit, est désormais honorée dans le cadre d’une autre équipe 
thématique, le GREDO, en vertu du lien organique entre dogmatique et éthique. 
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ENVIRONNEMENT DE RECHERCHE DE L’UNITÉ 
 
À l’échelle de l’établissement, l’UR 4378 est impliquée dans plusieurs structures. En premier lieu, elle figure parmi 
les 34 laboratoire relevant du périmètre de la Maison interuniversitaire des Sciences de l’Homme — Alsace 
(Misha). 
L’unité compte en outre parmi les huit laboratoires qui composent le Gis Scirthes (Sciences des religions et 
Théologies de l’Université de Strasbourg), hébergés par la Misha. Le GIS SCIRTHES fédère des projets de 
recherche axés sur le phénomène religieux et pilotés par diverses unités liées à l’université de Strasbourg, avec 
comme but premier d’accroître la visibilité, à tous les niveaux, des institutions, des travaux et des projets dans le 
domaine religieux. C’est d’ailleurs un membre de l’unité, le prof. Rémi Gounelle, qui a dirigé le GIS SCIRTHES 
jusqu’à une date récente (jusqu’en 2021). 
 
L’unité est présente au sein du Collegium Sciences Humaines et Sociales de l’Unistra. Elle participe de ce fait à 
divers travaux d’expertise qui sont menés dans le cadre des campagnes de CRCT et d’appels à projets idex. 
 
Outre ces liens sur le plan de l’institution universitaire, divers membres de l’unité participent, à titre individuel, à 
des structures de recherche et de valorisation de la recherche qui relèvent là encore de l’Unistra. Deux membres 
de l’unité, les prof. Matthieu Arnold et Christophe Tournu, sont membres du Conseil de publication de l’Unistra, 
une instance qui soutient financièrement les publications des membres de l’université. Plusieurs membres de 
l’unité participent à des centres de recherche dans leurs domaines respectifs (Institut Thématique 
Interdisciplinaire [ITI] « History, Sociology, Archaeology, Anthropology of Religions [HISAAR] » ; Centre de 
recherche et d’expérimentation sur l’acte artistique ; Groupe international de recherche sur la poésie de 
l’Antiquité tardive et du Moyen Âge [GIRPAM]). 
 
EFFECTIFS DE L’UNITÉ : en personnes physiques au 31/12/2021 
 

Personnels permanents en activité   

Professeurs et assimilés 16 

Maîtres de conférences et assimilés 4 

Directeurs de recherche et assimilés  0 

Chargés de recherche et assimilés  0 

Chercheurs des EPIC et autres organismes, fondations ou entreprises 
privées 0 

Personnels d’appui à la recherche  2 

Sous-total personnels permanents en activité 22 

Enseignants-chercheurs et chercheurs non permanents et assimilés  1 

Personnels d’appui à la recherche non permanents 1 

Post-doctorants 1 

Doctorants 44 

Sous-total personnels non permanents en activité 47 

Total personnels 69 
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RÉPARTITION DES PERMANENTS DE L’UNITÉ PAR EMPLOYEUR : EN PERSONNES 
PHYSIQUES AU 31/12/2021. LES EMPLOYEURS NON-TUTELLES SONT REGROUPÉS SOUS 
L’INTITULÉ « AUTRES ».  
 

Employeur EC C PAR 

Université de Strasbourg 18 0 2 

Autres  2 0 0 

Total  20 0 2 

 
BUDGET DE L’UNITÉ  
 

Budget récurrent hors masse salariale alloué par les établissements de 
rattachement (tutelles) (total sur 6 ans)  311,0 

Ressources propres obtenues sur appels à projets régionaux (total sur 6 ans 
des sommes obtenues sur AAP idex, i-site, CPER, collectivités territoriales, 

etc.)  
50,0 

Ressources propres obtenues sur appels à projets nationaux (total sur 6 ans 
des sommes obtenues sur AAP ONR, PIA, ANR, FRM, INCa, etc.)  33,0 

Ressources propres obtenues sur appels à projets internationaux (total sur 
6 ans des sommes obtenues)  0,0 

Ressources issues de la valorisation, du transfert et de la collaboration 
industrielle (total sur 6 ans des sommes obtenues grâce à des contrats, des 

brevets, des activités de service, des prestations, etc.) 
11,0 

Total en k€   405,0 

 

AVIS GLOBAL 
 
L’UR 4378 est une unité dynamique sur le plan de l’enseignement et de la recherche, comme le montre bien le 
rapport d’autoévaluation. La qualité et la quantité des travaux menés à terme sont considérables. La répartition 
de ces travaux parmi les principaux axes de recherche et parmi les équipes d’enseignants-chercheurs est dans 
l’ensemble très bonne.  
 
L’unité remplit ses missions de manière très satisfaisante. La politique scientifique de l’unité est claire, ses 
évolutions reflètent en partie certaines évolutions sociétales récentes (souci pour le phénomène de la 
radicalisation religieuse, de la violence, intérêt pour le dialogue entre les religions, principalement, mais aussi 
intérêt grandissant pour les mouvements jugés « marginaux » au sein des traditions religieuses, ici le christianisme).  
 
Les équipes paraissent soudées et solidaires les unes des autres. Des collaborations permettent une pratique de 
l’interdisciplinarité, même si l’unité pourrait aller plus loin dans la collaboration avec d’autres unités relevant de 
l’université de Strasbourg (philosophie, par ex.).  
 
Parmi les thématiques qui donnent lieu à des travaux qui se distinguent par leur qualité, mentionnons l’étude de 
textes bibliques en lien avec la littérature dite « intertestamentaire », l’étude de certaines des principales figures 
de la Réforme protestante au 16e siècle (Luther, Bucer), l’analyse de l’impact de la crise écologique sur la 
théologie et la réflexion sur diverses questions de théologie « spéculative » comme celle touchant à la puissance 
de Dieu (axe 3). Tous ces exemples montrent bien l’adéquation entre le travail mené par l’unité de recherche 
et ses missions.  
 
Notons que mener à bien des travaux dans certains domaines très actuels, comme celui de l’éco-théologie, 
doit idéalement s’adosser à des études pointues qui donnent lieu non seulement à des ouvrages collectifs 
ponctuels, mais également à des publications personnelles de la part des personnes engagées dans ces 
thématiques. On peut en outre souhaiter que certaines des thématiques les plus pertinentes sur le plan sociétal, 
comme la question des régimes de laïcité ou celle de la radicalisation et de la violence, donnent lieu non 
seulement à des événements orientés vers le grand public, mais également à des études académiques à 
proprement parler.  
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Nous recommandons enfin que l’unité se pose la question de sa stratégie pour les années qui viennent, en 
imaginant au besoin des adaptations pour le profil de certains postes. 
 

ÉVALUATION DÉTAILLÉE DE L’UNITÉ 
 

A — PRISE EN COMPTE DES RECOMMANDATIONS DU PRÉCÉDENT 
RAPPORT 
 
Le rapport précédent (2015) émettait huit recommandations, à savoir : 
1. Postuler à des appels à projets de haut niveau, nationaux ou européens. 
2. Établir des collaborations plus amples avec d’autres lieux d’enseignement et de recherche où le 
protestantisme tient une place importante, par exemple l’Institut d’histoire de la Réformation de Genève. 
3. Mieux discerner les contours exacts de l’ouverture évidente de l’unité vers des sujets de société, afin de 
l’inscrire plus explicitement dans sa politique scientifique globale. 
4. Conjuguer au mieux démocratie et efficacité ; améliorer la collaboration entre les groupes de recherche au 
sein de chaque thème ; justifier auprès de la tutelle la demande de rétablissement d’un emploi de professeur 
de sociologie. 
5. Élargir la possibilité de formations croisées avec d’autres facultés de l’Unistra ; créer rapidement une salle de 
travail pour doctorants et envisager la question de la prise en charge des frais d’inscription des doctorants non-
strasbourgeois dans les bibliothèques universitaires proches de leur domicile. 
6. Les liens avec d’autres équipes françaises travaillant sur des domaines proches (en histoire, philosophie ou 
sciences sociales par exemple) pourraient être établis ou renforcés, notamment par le biais de conférences 
invitées. 
7. Améliorer l’organisation et la coordination entre les programmes portés par chaque groupe de recherche 
de leur propre thème, au-delà des partages traditionnels des époques, des cultures et des langues (à propos 
de l’axe 1). 
8. Changer l’intitulé de l’équipe thématique 2, « Groupe de recherches sur les non-conformismes religieux des 
XVIe et XVIIe siècles », si l’on veut y faire entrer les études cisterciennes, un travail reste à mener sur l’articulation 
des deux équipes thématiques (à propos de l’axe 2). 
  
Ces huit recommandations ont été entendues et suivies, à chaque fois que cela était possible et/ou 
souhaitable, parfois avec réel succès (cf. la troisième recommandation), parfois avec un moindre succès. Nous 
pensons en particulier à la première recommandation : le comité salue le fait que l’UR 4378 ait présenté pas 
moins de six projets de haut niveau (national et européen) et que la soumission d’un 7e projet soit prévue, mais 
on regrette que seuls deux d’entre ces projets aient été couronnés de succès. 
 

B — DOMAINES D’ÉVALUATION 
 
DOMAINE 1 : PROFIL, RESSOURCES ET ORGANISATION DE L’UNITÉ 
 

Appréciation sur les ressources de l’unité 
 

Les ressources humaines et matérielles de l’UR 4378 s’avèrent en général suffisantes pour l’exécution de 
projets du plus haut niveau académique dans la période concernée. On relève une satisfaction concernant 
les services de la bibliothèque et les ressources documentaires. Toutefois, des réserves subsistent en ce qui 
concerne le personnel de soutien, peut-être insuffisant pour soutenir l’effort de réponse aux appels à projets 
européens, et ce malgré l’existence d’une cellule de soutien au montage à l’Unistra. 
 

 

Appréciation sur les objectifs scientifiques de l’unité 
 

Les objectifs et activités de l’UR 4378 sont liés à la spécificité de son statut en tant que seule unité de 
recherche de théologie protestante relevant d’un établissement public d’enseignement supérieur en France. 
La recherche au sein de l’unité vise d’abord les objets et les outils propres à son cadre de référence, prenant 
en compte l’apport de ses travaux pour un public plus large qui comprend le cadre religieux du 
protestantisme français et ceux d’autres communautés religieuses et laïques. 
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Appréciation sur le fonctionnement de l’unité 
 

L’UR 4378 démontre en général un bon fonctionnement, en conformité avec ses politiques internes ainsi que 
dans le cadre de la Faculté de Théologie Protestante et de l’Unistra. Des améliorations doivent être apportées 
au niveau de la représentation et de la participation du corps des doctorants. La communication est 
nettement à améliorer. L’intégration des doctorants impliqués dans les sciences religieuses plutôt que dans 
la filière théologie pourrait être améliorée. Les relations entre l’UR 4378, l’École doctorale et la Faculté de 
théologie protestante ne sont pas toujours limpides. 
 

 
1/ L’unité possède des ressources adaptées à son profil d’activités et à son 

environnement de recherche. 
 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Les ressources mises à disposition par ses tutelles, telles que les enseignants-chercheurs et personnels Biatss, 
paraissent être adéquates pour la bonne exécution des activités d’enseignement et recherche correspondant 
au profil spécifique de l’unité. 
 
En ce qui concerne l’obtention de ressources financières supplémentaires, il faut mentionner par exemple le 
succès de la candidature au financement d’un projet de douze mois lié au ministère de l’Intérieur. Ce projet 
contribue au débat social relatif au lien entre croyances et pratiques médicales en régime de laïcité. L’unité a 
donc connu un certain succès dans la quête de financements venant de diverses institutions partenaires. 
 
Une partie des ressources propres de l’unité de recherche sont mutualisées pour soutenir des « activités 
collectives de recherche et l’émergence de thématiques novatrices ». On peut souligner en particulier l’apport 
aux initiatives qui favorisent les recherches pluridisciplinaires sur le domaine du religieux (illustrés par le GIS 
SCIRTHES et GIS « Religions — Pratiques, textes, pouvoirs »). Cela donne lieu à des manifestations scientifiques 
et/ou des ouvrages collectifs qui sont publiés par ses membres. 
 
Une partie de ses ressources propres est aussi utilisée pour la rémunération d’étudiants vacataires en vue de 
divers travaux de soutien des activités de l’UR. L’unité participe aussi à la gestion de ressources financières visant 
la dotation de la bibliothèque des deux facultés de théologie de l’Unistra. 
 
L’UR dispose de bureaux pour ses enseignants-chercheurs, ainsi que d’un accès optimisé aux bibliothèques et 
à toutes les ressources documentaires matérialisées et dématérialisées qui sont disponibles. La dotation 
accordée par la Direction de la Recherche et de la Valorisation permet une offre de grande qualité au niveau 
des ressources documentaires et logistiques. L’accès au matériel pour la recherche est aussi facilité par la 
concertation entre l’UR et la Faculté de Théologie Protestante de l’Unistra. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
L’UR 4378 prévoit la perte potentielle de neuf enseignants-chercheurs titulaires de postes professoraux, qui 
partiront à la retraite d’ici 2028. Cette perte d’effectifs touche en particulier les sciences bibliques et la théologie 
pratique. Cela soulève la question des modalités de renouvellement et/ou de recomposition de l’équipe de 
l’unité de recherche. 
 
L’unité dispose d’une dotation financière récurrente et veille aussi à chercher de ressources financières 
supplémentaires. Le rapport souligne que, durant la période concernée, l’unité a éprouvé des difficultés à 
décrocher plusieurs appels à projets de recherche. L’équipe scientifique a fait preuve de dynamisme en 
cherchant des partenariats et des financements alternatifs pour certains projets lorsque cela était possible. Mais 
une réflexion s’impose concernant l’amélioration du taux de candidatures couronnées de succès. L’unité 
pourrait veiller à davantage recourir aux ressources mises à disposition par la tutelle en lien avec le montage 
de dossiers de candidature. 
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2/ L’unité s’est assigné des objectifs scientifiques, y compris dans la dimension 
prospective de sa politique. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Les efforts de recherche de l’UR 4378 s’inscrivent d’abord dans le cadre des objectifs généraux fixés par l’Unistra, 
qui héberge les seules facultés de théologie catholique et protestante au sein des universités publiques 
françaises. Dans ce cadre plus large, les objectifs spécifiques ont été fixés selon les trois axes de travail de l’UR. 
 
Dans l’axe 1, l’accent est mis sur une approche historico-critique des écrits bibliques et para-bibliques, 
cherchant à établir un dialogue fécond entre des méthodes et outils centrés sur l’analyse et l’interprétation des 
textes anciens et leurs contextes d’origine, sans négliger diverses nouvelles approches développées au cours 
des dernières décennies. 
 
L’axe 2 est caractérisé plutôt par les recherches à caractère historique, avec un accent fort sur les courants dits 
marginaux du christianisme ancien et du 16e siècle, sur diverses figures majeures de la Réforme protestante, 
ainsi que sur les spécificités du protestantisme alsacien. 
 
L’axe 3 se centre sur l’étude de penseurs importants du XXe siècle comme Jacques Ellul ou Paul Ricœur, des 
travaux sociologiques sur les mutations religieuses récentes et actuelles, des recherches menées en théologie 
des arts et sur des travaux dans le champ dogmatique et œcuménique. 
 
Les objectifs et politiques de recherche sont fixés et gérés par le conseil de l’unité, conseil composé 
d’enseignants-chercheurs, de représentants des doctorants, mais aussi de membres du personnel Biatss. En 
principe, cette structure promeut la participation des différents acteurs impliqués dans la conduction globale 
de la recherche et le déroulement efficace et inclusif du processus de développement et application des 
politiques de recherche. 
 
Dans le cadre des politiques fixées par le conseil de l’unité et selon les axes de recherche, l’UR4378 a réussi à 
développer quelques projets spécifiques liés à l’analyse de défis sociétaux, tels que la prévention de la 
radicalisation ou le problème de la violence, le suicide et les questions environnementales. L’unité fait preuve 
d’un dynamisme évident du point de vue de la recherche qui est menée en son sein. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Les objectifs de recherche tels que fixées par le conseil de l’unité, et menés selon les trois axes constitutifs sont 
bien inscrits dans la tradition académique de la théologie protestante. La qualité des produits de recherche 
(colloques, publications, etc.) témoigne de l’importance du travail de l’UR4378 dans cette tradition. L’UR 
pourrait toutefois profiter d’une réflexion approfondie concernant la possibilité d’élargir son cadre de référence, 
pour favoriser une meilleure intégration entre la tradition représentée par l’unité et les nouveaux 
développements dans les approches et méthodes de recherche. 
 
Cette réflexion pourrait inclure : une collaboration plus importante avec d’autres unités de recherche au sein 
de l’Unistra et ailleurs ; une intégration de l’approche propre à la théologie protestante avec d’autres disciplines 
contemporaines ; la possibilité de développer des initiatives qui pourraient se montrer plus attractives du point 
de vue des instances universitaires et des appels à candidatures pour le financement de projets. Cela touche 
aussi la dimension prospective de la recherche, dans le sens de promouvoir l’élaboration d’objectifs plus clairs 
par rapport aux implications et applications de la recherche pour la communauté universitaire et la société en 
général. 
 
En ce qui concerne le fonctionnement pratique et politique de l’unité, quelques questions ont été posées 
concernant la mise en fonctionnement de certains dispositifs, comme l’implication des doctorants dans la 
recherche scientifique. 
 

3/ Le fonctionnement de l’unité est conforme aux réglementations en matière 
de gestion des ressources humaines, de sécurité, d’environnement et de 
protection du patrimoine scientifique. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
L’unité de recherche se montre sensible aux situations relatives à l’évolution de carrière de ses enseignants-
chercheurs ainsi qu’à la mobilité interne des membres du personnel Biatss. Concernant les conditions de travail, 
le fonctionnement de l’UR 4378 se montre conforme aux politiques et pratiques de la Faculté de Théologie 
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Protestante et de l’université de Strasbourg. En matière d’environnement et de préservation du patrimoine 
scientifique, les actions de l’unité de recherche sont naturellement limitées par les spécificités qui lui sont propres. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Nous ne décelons pas de points faibles évidents par rapport à la préservation de l’environnement (économie 
d’énergie et de ressources, réduction de l’empreinte carbone, traitement des déchets et préservation de la 
biodiversité). Le patrimoine scientifique de l’unité ne semble pas être en danger. 
 
DOMAINE 2 : ATTRACTIVITÉ 
 

Appréciation sur l’attractivité  
 

L’UR 4378 est la seule unité de recherche en France qui soit adossée à une faculté offrant un cursus complet 
en théologie protestante (Licence et Master) et à une école doctorale de théologie et de sciences 
religieuses hébergées par une université publique délivrant des diplômes d’État. Ses chercheuses et 
chercheurs sont reconnus sur le plan national et international. Elle forme non seulement des théologiens mais 
également des personnes qui s’intéressent aux sciences des religions. Son attractivité tient notamment à la 
qualité de l’enseignement et de la recherche qui sont menés en son sein. Elle ne semble pas avoir de 
difficultés à attirer des chercheurs de très grande qualité pour étoffer ses équipes. 
  

 
1/ L’unité est attractive par son rayonnement scientifique et contribue à la 

construction de l’espace européen de la recherche. 
 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
L’UR 4378 fait preuve d’un très grand dynamisme du point de vue de la diffusion de sa recherche : les 
publications sont très riches (60 ouvrages monographiques ou d’édition de textes, 70 éditions d’ouvrages 
collectifs, 280 articles de revue, 470 contributions à des ouvrages collectifs ; en outre : organisation de 
90 manifestations scientifiques). Elles se signalent par une très grande qualité scientifique, comme en 
témoignent les maisons d’éditions qui publient ses travaux (Gallimard/Pléiade, Classiques Garnier, Fayard, Labor 
et Fides, Brill, Mohr Siebeck, etc.) comme aussi les revues scientifiques où paraissent un grand nombre d’études 
issues de l’unité. Le Document d’autoévaluation (DAE) donne une liste complète des parutions, tant 
scientifiques que de vulgarisation, pour la période concernée. 
 
Certaines de ces publications manifestent un souci de collaboration avec diverses institutions françaises et 
européennes. 
 
L’organisation de journées d’études, de colloques et de congrès, parfois régionaux, parfois nationaux, souvent 
internationaux, contribue fortement à l’attractivité de l’unité. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Si la recherche accomplie au sein de l’UR est très riche et dynamique (cf. § précédent), on peut se demander 
si certains travaux ne mériteraient pas de paraître également en anglais, afin de leur assurer une diffusion et 
une réception réellement internationale. 
 
On relève les efforts importants qui visent à diffuser la recherche au-delà des cercles théologiques habituels — 
scientifiques et ecclésiaux — mais le risque demeure, pour une unité de recherche comme celle-ci, de perdre 
quelque peu de vue la société au sens large. 
 

2/ L’unité est attractive par la qualité de sa politique d’accueil des personnels. 
 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Les chercheurs en début de carrière (doctorants, post-doctorants) bénéficient d’un environnement et d’un 
encadrement de qualité leur assurant des conditions de travail favorables. Les membres de l’UR 4378 
contribuent activement à la formation à et par la recherche des doctorants, et ceci dans plusieurs cadres, dont 
principalement l’École doctorale (ED 270). 
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L’unité attire régulièrement des chercheurs juniors et seniors qui sont candidats à des postes de permanents 
et auxquels elle fournit un environnement propice au développement de leurs activités de recherche. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
L’unité accueille relativement peu de chercheurs en milieu de carrière ou des chercheurs « seniors » pour des 
séjours de recherche (congés sabbatiques, professeurs invités). Il conviendrait de travailler les mobilités sortantes 
comme les mobilités entrantes pour le corps professoral comme pour les doctorants. Durant la période 
considérée, seul un chercheur de renom a pu être invité dans le cadre d’un projet de recherche : le Professeur 
Matthias Morgenstern, Professeur d’études juives et d’histoire des religions à l’université de Tübingen), titulaire 
d’une chaire Gutenberg. Un véritable effort pourrait être fait dans ce sens. Il serait opportun d’orienter les 
échanges et l’accueil de chercheurs non seulement en direction de l’aire germanophone mais également en 
direction d’autres aires culturelles et linguistiques. 
  
 

3/ L’unité est attractive par la reconnaissance que lui confèrent ses succès à 
des appels à projets compétitifs. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
L’UR 4378 a répondu avec succès à deux appels à projets lancés par des instances différentes des tutelles 
durant la période écoulée, à savoir : 

1) « La Réforme protestante et les Juifs : Recherches sur les répercussions sur Martin Luther des travaux des 
Réformateurs de la région du Rhin supérieur, de Strasbourg en particulier, en matière d’exégèse 
biblique, notamment en rapport avec l’utilisation des sources rabbiniques » (financé à hauteur de 
60 000 € par le Programme Gutenberg). 

2) 2) « Étude de cas sur les médecins musulmans à partir d’une analyse des associations OMAS et A2S » 
(financé à hauteur de 60 000 € par le Bureau des cultes du ministère de l’Intérieur (octobre 2021-
septembre 2022). Ce projet vise à comprendre les rapports pratiques que les médecins musulmans 
établissent entre croyances musulmanes et postures scientifiques en contexte de laïcité. Il doit 
permettre d’éclairer le débat théorique portant sur le rapport entre science et foi musulmane à partir 
d’une catégorie professionnelle et d’informer le débat de société relatif au lien entre croyances et 
pratiques médicales en régime de laïcité. 

  
En outre, un financement de 100 000 € a été octroyé par une institution américaine pour couvrir les frais de cinq 
manifestations scientifiques et de la publication des actes issus de ces manifestations. Les manifestations en 
question ont constitué cinq sessions d’un colloque unique, « La théologie au risque de la création artistique », 
qui s’est tenu en 2017, respectivement à Paris, Florence, Yale, Cape Cod et Strasbourg. 
  
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Plusieurs tentatives d’obtenir des financements pour de larges projets n’ont pas abouti. 
 
Dans le cadre de H2020 (2017 : Religious Diversity in Europe. A Problem-solving Approach in the Perspective of 
Comparative Theology and Cultural Studies), dans celui de « Marie Skłodowska-Curie Innovative Training 
Networks » (2020 : Beyond Binaries. Europe, Religion, and the Secular Heritage) et dans celui de ANR-FNS (2020 : 
Création d’un modèle de documentation numérique, de restitution virtuelle et d’archivage durable d’objets 
d’art antique en libre accès). Il faut également mentionner un projet de recherche élaboré en collaboration 
avec Irene Dingel, professeur d’histoire de l’Église et des dogmes à la Faculté de Théologie protestante de 
l’université de Mayence, directrice de l’Institut Leibniz d’Histoire européenne de la même ville et docteur honoris 
causa de l’université de Strasbourg (2021) : « Réseaux de la dissidence interne à la Réforme protestante à 
Strasbourg (1521-1548/49) entre intégration et marginalisation ». Soumis au Cercle Gutenberg en 2021 dans le 
cadre des Chaires du même nom, il n’a pas même été examiné, le concours ayant été annulé faute de 
candidatures en nombre suffisant à l’échelle de la Région Grand Est tout entière. 
 

4/ L’unité est attractive par la qualité de ses équipements et de ses 
compétences technologiques. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Sans objet. 
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Points faibles et risques liés au contexte 
 
Sans objet. 
 
DOMAINE 3 : PRODUCTION SCIENTIFIQUE 
 

Appréciation sur la production scientifique de l’unité 
 

La production scientifique de l’UR 4378 force l’admiration. Dans les domaines des trois axes disciplinaires et 
de l’axe transversal, l’UR occupe par les publications qui en émanent une place éminente au sein des 
recherches menées en Europe. La Revue d’histoire et de philosophie religieuses, portée par l’ensemble des 
enseignants-chercheurs de la Faculté de théologie protestante, compte parmi les plus importantes dans les 
disciplines de la théologie. Les nombreuses invitations à participer à des colloques à l’extérieur témoignent 
également de l’audience internationale des chercheurs de l’UR. 
 

 

1/ La production scientifique de l’unité satisfait à des critères de qualité. 
 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Le volume de la production scientifique est considérable. Le document d’autoévaluation fait état, pour la 
période 2016-2021, des publications suivantes (chiffres arrondis) : 60 livres (monographies, éditions de textes, 
etc.), 70 éditions d’ouvrages collectifs (ouvrages dirigés et éditions d’actes), 280 articles de revue, 
470 contributions à des ouvrages collectifs (ouvrages dirigés et éditions d’actes), auxquels s’ajoutent les études 
critiques et les recensions d’ouvrages régulièrement publiées dans la Revue d’Histoire et de Philosophie 
religieuses et, plus sporadiquement, dans d’autres revues. 
 
Chacune des neuf équipes de recherche est très présente sur le marché éditorial. Il faut en particulier saluer le 
vol. 1 du Historical and Theological Lexicon of the Septuagint (axe 1, groupe GRSJA), les travaux en cours en 
vue d’une étude du Nouveau Testament à la lumière de la littérature intertestamentaire, la publication de 
deux commentaires de livres du Nouveau Testament, les publications liées au jubilé de la Réforme en 2017 (deux 
monographies de référence sur Luther et la publication du second livre d’œuvres de Luther dans la Pléiade), la 
publication de travaux sur Ricœur et sur Ellul, etc. 
 
Les enseignants-chercheurs de l’UR 4378 publient régulièrement dans la Revue d’histoire et de philosophie 
religieuses, et en ouvrent les colonnes aux doctorants. Plusieurs thématiques novatrices sont déployées, comme 
le projet Figurine21 (axe 1, Gresa, base de donnée de figurines de l’âge du fer II, selon une technique de 
photographie en trois dimensions), ou les recherches sur les effets intellectuels, sociaux et culturels des textes 
bibliques (axe transversal). 
 
Par leur qualité scientifique, par leur solidité méthodologique, par le soin apporté à leur présentation, les travaux 
des chercheurs-enseignants de l’UR se situent parmi les plus marquants de la discipline. Au sein de la recherche 
menée au niveau international dans tous les domaines de la théologie protestante, les chercheurs-enseignants 
de l’UR 4378 occupent ainsi une place que personne ne leur conteste et que beaucoup peuvent leur envier. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
La production scientifique de l’unité a beau être remarquable du point de vue de la qualité et de la quantité, 
la diffusion au niveau mondial/global pourrait être améliorée à travers un effort visant à diffuser certains de ses 
travaux en langue anglaise, ainsi qu’à travers la participation à des réseaux de recherche internationaux (y 
compris anglophones).  
 
Les travaux de l’unité sont-ils clairement référencés dans HAL ou sur Open Edition ? La publication de travaux 
en Open Access est-elle valorisée et favorisée ? Le site internet de l’unité permet-il de trouver les références, 
voire même l’accès aux travaux des membres de l’unité ? Telles sont les questions que l’unité devrait se poser 
de manière concertée dans son prochain exercice. 
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2/ La production scientifique est proportionnée au potentiel de recherche de 
l’unité et répartie entre ses personnels. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
La production scientifique est conforme aux principes de Dora. Elle est en outre bien répartie entre le personnel 
d’un point de vue quantitatif, sauf pour ce qui concerne les doctorants, qui semblent être peu encouragés à 
publier des travaux (malgré le fait que la Revue pilotée par l’unité, la RHPR, leur est ouverte). Les Revues dont 
certains membres de l’unité sont responsables sont reconnues comme étant de très haute qualité. L’équipe 
s’assure de la qualité des publications grâce à un système de peer-review et à un comité scientifique. La 
création d’un espace formel de discussion scientifique commune, réunissant les diverses équipes ou du moins 
certaines d’entre elles, pourrait être envisagée (séminaire commun, par ex., pour un partage des projets et des 
méthodes). 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
La recherche menée au sein de l’unité mérite d’être diffusée et valorisée de manière beaucoup plus large sur 
le plan international. La recherche risque sinon de ne pas être reconnue à son juste mérite à l’échelle globale 
[certaines monographies dans le champ des études luthériennes, comme la biographie de Luther par Matthieu 
Arnold ou l’ouvrage paru en 2016 de Marc Lienhard intitulé « Luther. Ses sources, sa pensée, sa place dans 
l’histoire » auraient mérité ou mériteraient de paraître en traduction anglaise, et on peut imaginer des soutiens 
possibles dans ce sens de la part de la tutelle]. 
 

3/ La production scientifique de l’unité respecte les principes de l’intégrité 
scientifique, de l’éthique et de la science ouverte. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
L’unité possède ses propres procédures internes de peer-reviewing et d’archivage des dossiers. Les supports de 
diffusion sont les supports traditionnels de la discipline et aucune revue prédatrice n’est mentionnée dans la 
bibliographie des membres de l’unité. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
L’unité devrait s’engager de manière plus résolue dans une politique d’accessibilité des données de recherche 
à travers la constitution d’un site de diffusion et d’une base de données plus facilement accessible. 
 
DOMAINE 4 : INSCRIPTION DES ACTIVITÉS DE RECHERCHE DANS LA SOCIÉTÉ 
 

Appréciation sur l’inscription des activités de recherche de l’unité dans la société 
 

L’inscription des activités de recherche de l’UR 4378 dans la société se fait prioritairement par la publication 
d’ouvrages, l’organisation de colloques et la proposition d’activités de formation destinées au grand public. 
Des questions sociétales majeures, comme la laïcité, la radicalisation religieuse, la question du handicap, la 
tolérance religieuse ou le dialogue interreligieux, sont abordées de diverses manières, par des membres de 
l’unité, mais un investissement plus grand dans ces domaines doit être envisagé. 
 

 

1/ L’unité se distingue par la qualité de ses interactions non-académiques. 
 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Compte tenu de la spécificité de l’UR 4378 en théologie protestante, son lieu premier d’interaction sera avec 
les églises, à l’échelle locale et nationale. Dans ce cadre on peut souligner l’apport des recherches 
développées au sein de l’unité pour la proposition de conférences destinées au grand public ainsi que des 
formations non-diplômantes autour de sujets portant sur l’histoire, l’éthique, et le service social parmi d’autres. 
 
Par ailleurs, l’unité a aussi été sollicitée par les collectivités locales. Un exemple à souligner est le développement 
d’un programme portant sur la prévention de la délinquance et de la radicalisation proposé en lien avec la 
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Préfecture du Bas-Rhin. Il faut souligner l’association à ce programme de la Faculté libre d’Études politiques 
en Économie solidaire (FLEPES), avec laquelle la Faculté de Théologie Protestante avait déjà entretenu d’autres 
liens collaboratifs. 
 
Un autre projet important c’était le partenariat tripartite entre la Fédération protestante de France, la Direction 
interrégionale de l’administration pénitentiaire de la Région Grand Est et le Service de la formation continue de 
l’université de Strasbourg pour la formation d’aumôniers, visiteurs de prison et équipes d’accueillants de familles 
de détenus. 
  
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Le caractère propre au domaine de recherche de l’unité, particulièrement dans le cadre de ses politiques 
scientifiques, restreint l’interaction non-académique surtout à l’offre de colloques et de formations pour le grand 
public. L’exemple donné dans le rapport d’une activité d’appui scientifique visant le développement d’un 
modèle de gestion au profit d’une Fondation qui travaille avec les personnes en situation de handicap mental 
est encourageant, mais il ne représente que le travail individuel d’un membre de l’unité. 
 
De fait, les voix médiatiques à propos du religieux sont souvent issues d’autres institutions académiques, plutôt 
que de l’Unistra et de l’unité. Un intérêt pour la politique et la société au niveau hexagonal (et pas seulement 
régional) paraît souhaitable. L’unité doit veiller à suivre de près les évolutions sociales au-delà des formes 
traditionnelles des cursus théologiques. 
 
Le risque pour l’unité est un « déphasage » progressif par rapport au monde et à la société actuels. Une attention 
forte est recommandée sur ce point. 
 

2/ L’unité développe des produits à destination du monde socio-économique. 
 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Les produits à destination du monde socio-économique se présentent surtout sous forme d’expertises proposées 
aux instances décisionnelles, particulièrement les synodes ecclésiaux. 
 
En ce qui concerne les expertises auprès d’autres organismes, des membres de l’UR sont intervenus pour le 
Conseil de l’Europe (Rémi Gounelle et Isabelle Grellier) et le ministère de l’Intérieur. 
 
Certaines de ces interventions et expertises ont aussi pris la forme de publications. Ces publications visent le 
monde socio-économique et les acteurs non académiques. 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Malgré leur importance, les produits à destination du monde socio-économique, les interventions et expertises 
ou les publications, représentent le travail individuel de membres de l’UR plutôt que des efforts ciblés communs 
développées dans le cadre d’une politique de travail coordonné. 
 
Par ailleurs, le rapport décrit le cas d’un ancien doctorant qui a développé un modèle professionnel original et 
crée une entreprise. L’unité n’a cependant pas envisagé une réflexion autour de la possibilité d’un apport plus 
systématique et structuré pour le soutien et le développement d’autres initiatives comparables. 
 

3/ L’unité partage ses connaissances avec le grand public et intervient dans 
des débats de société. 

 
Points forts et possibilités liées au contexte 
 
Le partage des connaissances de l’UR 4378 avec le grand public prend aussi la forme de publications dont la 
pertinence et l’impact sont reconnus au sein des églises protestantes à l’échelle locale et nationale. Des 
exemples de thèmes d’envergure pour le débat national adressée par ces publications seraient la prévention 
de la radicalisation, l’accueil des migrants et des réfugiés, la démocratie, le dialogue interreligieux, la laïcité et 
la question LGBTQI+. L’unité a aussi organisé des expositions et contribué à des événements à caractère culturel.  
 
Ses membres sont sollicités régulièrement par les médias pour leur expertise. Parmi les multiples activités et 
interventions mentionnées, nous pouvons souligner : 
L’accompagnement scientifique par Régine Hunziker-Rodewald du festival du film religieux Sacré cinéma 
(2017) ; 
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La participation de Thierry Legrand et Christian Grappe à la nouvelle traduction de la Bible en français 
courant ; 
Les interventions régulières de Karsten Lehmkühler dans le cadre du Forum européen de bioéthique (2016, 2018, 
2020) ; et, 
La création d’un Forum des religions à Strasbourg par Rémi Gounelle et Karsten Lehmkühler. 
 
Le partage d’expertise des membres de l’UR avec le grand public se fait aussi par les interventions dans les 
médias. Le rapport mentionne dix-neuf interventions par huit membres de l’UR, y compris dans des chaînes de 
grande envergure, telles que France 2 ou France Culture, portant sur leurs publications ou sur des sujets éclairés 
par leurs recherches. À ces interventions s’ajoute la diffusion de plusieurs vidéos dans diverses chaînes et sites 
institutionnels sur internet. 
 
Des membres de l’UR ont aussi contribué avec des publications dans la presse écrite nationale (Réforme, 
L’Express, Le Point, Le Monde, etc.) 
 
Points faibles et risques liés au contexte 
 
Le rapport signale des difficultés rencontrées par l’unité « de trouver sa place dans certaines actions organisées 
par l’université » (p. 32). L’unité pourrait profiter d’une discussion soutenue avec différents acteurs dans le cadre 
de l’Unistra concernant une insertion plus significative dans ces actions. 
 
Nous signalons de nouveau que les voix médiatiques, sur le plan national, à propos des questions religieuses, 
sont souvent issues d’autres institutions académiques plutôt que de l’Unistra et de l’unité. Un intérêt pour la 
politique et la société au niveau hexagonal (et pas seulement régional) paraît indispensable, notamment sur 
les questions éthiques et sur les problèmes liés à la radicalisation et à la laïcité.  
 
Un plan de communication discuté et planifié par l’équipe pour assurer une présence régulière dans les médias 
nationaux semble indispensable. Sur les questions éthiques, on attendrait de l’unité qu’elle fasse entendre une 
voix informée. Un tel investissement serait une force pour l’unité, y compris dans ses rapports avec sa tutelle. 
 
Enfin, le MOOC qui avait été préparé et finalisé conjointement avec la Faculté de théologie de l’université de 
Genève, bien que quasiment prêt à être diffusé depuis plusieurs années, n’a pas encore été publié sur internet. 
 

C — RECOMMANDATIONS À L’UNITÉ 
 

Recommandations concernant le domaine 1 : Profil, ressources et organisation 
de l’unité 

 
Le profil de l’unité est clair. Ses axes l’indiquent bien. Les ressources paraissent adéquates. L’organisation de 
l’unité est bonne, mais mérite d’être renforcée sur le plan de la représentation du corps des doctorants au sein 
des principales instances comme aussi au sein de la recherche.  
 
Une meilleure communication vis-à-vis des doctorants (mais aussi de leur part) et une meilleure intégration paraît 
souhaitable, notamment pour les doctorants qui ne sont pas inscrits dans la filière théologique. 
 
L’unité doit impérativement se poser la question de sa stratégie pour les années qui viennent, par-delà la 
question de la repourvue des postes. 
 

Recommandations concernant le domaine 2 : Attractivité 
 
Au vu de la qualité de la recherche scientifique issue de l’unité, il paraît possible de renforcer l’attractivité de 
cette dernière, par exemple en facilitant les séjours de recherche de collègues (y compris étrangers) pour des 
durées diverses. L’unité ne semble pas avoir de problème à attirer des doctorants et des postdoctorants, même 
si les moyens pour ce faire sont plutôt limités. 
 

Recommandations concernant le domaine 3 : Production scientifique 
 
La production scientifique de l’unité est remarquable, tant sur le plan quantitatif que sur le plan qualitatif. 
 
Les manifestations et les travaux qui fédèrent les équipes au-delà des axes de recherches ont donné lieu à de 
très bons résultats (ouvrage collectif sur le rôle et la place de l’expérience religieuse), on peut encourager l’unité 
à continuer d’œuvrer dans ce sens. 



 

16 
 

Pour favoriser une diffusion plus large des travaux, une traduction anglaise de certains d’entre eux, ainsi que 
leur diffusion sur certaines plateformes numériques (cf. le Syndicate, par ex.) paraît souhaitable. Quand cela est 
possible, la publication de travaux en format « Open Access » pourrait être privilégiée. 
 

Recommandations concernant le domaine 4 : Inscription des activités de 
recherche dans la société 

 
L’unité a tenu compte des recommandations du précédent rapport : diverses thématiques de première 
importance pour la société ont été travaillées au sein de l’unité (crise environnementale, radicalisation et 
violence religieuse, dialogue interreligieux). L’unité pourrait veiller à ce que les événements grand public 
ponctuels soient dans la plupart des cas adossés à une véritable recherche scientifique dans la durée. 
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DÉROULEMENT DES ENTRETIENS 
 
DATE  
Début : 21 octobre 2022 à 13 h 

Fin : 21 octobre 2022 à 16 h 

Entretiens réalisés :  en distanciel 
 
PROGRAMME DES ENTRETIENS 
 
12 h 35 12 h 40 Temps de connexion 
 
12 h 40 13 h Réunion à huis clos du comité 
 
13 h 13 h 5 Temps de connexion 
 
13 h 5 13 h 15 Introduction de la visite par le CS du HCERES 
 
13 h 15 14 h 5 Présentation du bilan par le directeur de l’unité et questions du comité 
 
14 h 5 14 h 35 Rencontre avec tout ou partie des enseignants-chercheurs et enseignantes-chercheuses. 
 
14 h 35 15 h 5 Rencontre avec tout ou partie des doctorants, doctorantes et post doctorants, post 

doctorantes. 
 
15 h 5 15 h 35 Réunion du comité avec les représentants de la tutelle 
 
15 h 35 16 h 5 Réunion du comité avec le directeur de l’unité 
 
16 h 5 18 h 35 Réunion du comité à huis clos 
 
18 h 35  Fin de la visite 
  



 

18 
 

OBSERVATIONS GÉNÉRALES DES TUTELLES 
 
 





Les rapports d’évaluation du Hcéres 
sont consultables en ligne : www.hceres.fr 
 
Évaluation des universités et des écoles 
Évaluation des unités de recherche 
Évaluation des formations 
Évaluation des organismes nationaux de recherche 
Évaluation et accréditation internationales 

 

 

http://www.hceres.fr/
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